
Zeitschrift: Revue Militaire Suisse

Herausgeber: Association de la Revue Militaire Suisse

Band: 4 (1859)

Heft: 14

Artikel: Bataille de Solferino : Rapports des chefs de corps [suite et fin]

Autor: Canrobert / Niel / Della Rocca, L.-G.

Kapitel: Rapport du maréchal commandant le 4e corps : au quartier-général de
Volta, le 27 juin 1859 : à l'empereur

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-328864

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 22.11.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-328864
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


— 262 •-
faire döcouvrir quelque chose des projets de l'ennemi au sujet du mouvement tournant

annonce. De forts detachements de uhlans, appuyös par de rartillerie legöre,
avaient pu faire croire ä la realisation de cette attaque, ä laquelle il etait indispensable

de parer; mais comme il avait ötö constate ä plusieurs reprises qu'aucun corps
d'infanterie ne paraissait derriere la cavalerie, je crus pouvoir laisser la brigade Col-
lineau, de la division Trochu, seule, pour couvrir Medole et faire entrer en ligne la
division Bourbaki. A partir de ce moment, notre position etait entierement assuröe.

La part prise par le general Trochu au succes de la journee mörite d'etre Signale
tout spöcialement et fait le plus grand honneur ä cet officier-göneral, qui se loue
beaucoup de son aide-de-camp le capitaine Capitan, lequel a eu un cheval tue sous
lui.

Les pertes öprouvöes par les troupes du 3" corps engagöes dans la bataille du 24

juin s'ölövent ä 250 tuös ou blessös, parmi lesquels 3 officiers tuös et 12 blessös.

De Votre Majestö, Sire,
Le trös fidöle sujet,

Maröchal Canrobert.

Rapport du marechal commandant le 4' corps.

Au quartier-gönöral de Volta, le 27 juin 1859.

A l'empereur.
Sire,

Les troupes du 4' corps ont pris une large et glorieuse part ä la bataille de Solferino.

Je vais rendre ä Votre Majestö un compte sommaire de cette rüde journöe.
D'apres l'ordre de marche du 24 juin, le quartier imperial devait se porter avec la

garde de Montechiaro ä Castiglione; le 1" corps, d'Esenta ä Solferino; le 2* corps, de

Castiglione ä Cavriana; le 3" corps, de Mezzane ä Medole ; enfin le 4" corps, ren-
force des deux divisions de cavalerie Partouneaux et Desvaux, de Carpenedolo ä

Guidizzolo. Le roi de Sardaigne devait occuper Pozzolengo.
Le 4" corps s'est mis en route ä trois heures du matin, les soldats ayant pris le

cafö. Les trois divisions d'infanterie suivaient la route de Carpenedolo ä Medole; les

batteries et le parc de reserve etaient intercales entre la division Vinoy et la division
de Failly; la division de Luzy marchait en töte, eclairee par deux escadrons du 10*

chasseurs, commandes par le general de Rochefort. La route traverse un pays couvert

de riches cultures, d'arbres et de vignes; eile est bordee par des fosses profonds
et pleins d'eau. Les deux divisions de cavalerie marchaient sur la route de Castiglione
ä Goito, qui traverse une plaine de 3 ou 4 kilometres de largeur, oü la cavalerie et
l'artillerie peuvent facilement manoeuvrer. Cette route passe ä Guidizzolo.

A environ 2 kilometres de Medole, les escadrons du general de Rochefort ayant
rencontre des uhlans, les chargörent avec impetuosite; mais ils furent bientöt arrötes

par des troupes d'infanterie qui occupaient le village en force, soutenues par de

l'artillerie. Le general de Luzy prit immödiatement ses dispositions d'attaque; il fit en-

tourer le village des deux cötös de la route par plusieurs bataillons d'infanterie, sous

les ordres des gönöraux Lenoble et Douay, et des qu'il fut en vue des premieres
maisons qu'occupait l'ennemi, il les fit canonner. Bientöt apres, les mouvements de flanc

etant bien prononces, il fit battre la charge et aborda lui-möme le village avec une
forte colonne d'infanterie. Cette attaque, exöcutöe avec une grande bravoure, fut
couronn.ee d'un plein succes. A sept heures, Medole ötait en notre pouvoir, et Ten-
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nemi se retirait ayant essuyö de grandes pertes et laissant entre nos mains deux

canons et beaucoup de prisonniers.
Au sortir de Medole, trois bataillons de la division de Luzy se portörent sur la

route de Ceresara, tandis que la brigade Douay marchait ä la poursuite de l'ennemi

vers Rebecco, village situö ä une lieue de Medole, sur la route de Guidizzolo. Cette

brigade rencontra bientöt des forces superieures qui arröterent sa marche.

Aussitöt que la division Vinoy vint döboucher du village de Medole, je fis porter
en avant, vers la route de la plaine, huit pieces appartenant ä la division de Luzy;
la division Vinoy alla soutenir cette artillerie, repoussant en möme temps l'ennemi

qui occupait de petits fourres dans la direction d'une maison isolöe nommee Casa

Nova, qui se trouve sur la droite de la grand'route de Goito, ä 2 kilometres de Guidizzolo.

Des combats acharnös se sont livres pendant toute la journee autour de cette
maison.

Dös que je pus sortir du pays couvert que traverse le chemin de Medole, j'apercus
dans la plaine de fortes colonnes autrichiennes d'infanterie et de cavalerie qui fai-
saient face au corps du marechal de Mac-Mahon, et qui menacaient de m'envelopper
dans le mouvement que je faisais sur leur flanc. La division Vinoy se forma en bataille
dans une direction oblique qui me rapprochait du maröchal Mac-Mahon, et, sous cet

appui, je fis döboucher de Mödole rartillerie de reserve, qui se mit en batterie, ayant
derriöre eile et ä sa gauche les divisions de cavalerie. Pour avoir un appui ä sa

droite, le gönöral Vinoy enleva ä l'ennemi la ferme de Casa Nova: mais, occupant
ainsi un front tres ötendu pour mes forces, j'attendais avec impatience la division de

Failly, qui, de son cötö, doublait de vitesse pour venir prendre part au combat.

L'ennemi tenta de tourner la gauche du gönöral Vinoy dans l'espace que laissaient
entr'eux le 2« et le 4e corps. Une colonne d'infanterie, soutenue par une nombreuse

cavalerie, s'approcha jusqu'ä 200 mötres de la division Vinoy, mais eile fut arrötee par
la mitraille et les boulets des 42 pieces d'artillerie des divisions et de la reserve, qui
prenaient successivement leur poste de combat, et qui bientöt furent toutes en
batterie sous l'habile direction du genöral Soleille. L'ennemi deploya ä son tour son
artillerie. Dans cette lutte, qui dura une grande partie de la journöe, notre artillerie eut

toujours un avantage incontestable, et ses terribles effets sont marquös par les döbris
d'hommes et de chevaux qufjonchent le sol.

A mesure que le corps du maröchal de Mac-Mahon s'avancait, la division Vinoy,
pivotant sur la Casa Nova, suivait le mouvement par l'aile gauche. Mais les forces

ennemies, qui reculaient dans la plaine, portaient leurs efforts sur la Casa Nova et sur
les premieres maisons de Rebecco, oü se livraient des combats acharnös. Des que la
division de Failly put entrer en ligne, je donnai pour direction ä sa töte de colonne le
hameau de Baete, situö entre Rebecco et la ferme de Casa Nova. Le general de Failly
s'y porta avec la brigade O'Farrel, et je conservai sous ma main, comme röserve, la
brigade Saurin.

A partir de ce moment, mes troupes ötaient disposees comme il suit, de la droite ä
la gauche : au village de Rebecco, la division de Luzy; ä Baete, la 1™ brigade de la
division de Failly; ä gauche, se refusant dans la direction du marechal de Mac-Mahon»
la division Vinoy deployee, 7 batteries d'artillerie et 2 divisions de cavalerie.

Le but que je poursuivais, et qui aurait donnö de magnifiques resultats si j'avais pu
l'atteindre, c'etait que, lorsque Cavriana serait au pouvoir du 2° corps, le maröchal

Canrobert, arrive ä Medole, voulut bien envoyer en avant une ou deux de ses divisions

pour occuper Rebecco. Alors, avec les deux divisions de Luzy et de Failly, j'allais
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m'emparer de Guidizzolo, et, maitre de l'embranchement des routes, je coupais la
retraite, soit sur Goito, soit sur Volta, aux masses ennemies qui occupaient la plaine.
Malheureusement le marechal Canrobert, menace sur sa droite, ne jugea prudent de

me pröter son appui que vers la fin de la journöe.
L'ennemi, qui sentait tout le danger que lui faisait courir ma marche sur Guidizzolo,

röunit tous ses efforts pour l'arröter. Une lutte des plus vives se prolongea pendant
plus de six heures autour de la ferme de Casa Nova, au hameau de Baete et au village
de Rebecco. Quand le combat avait lieu par des feux d'infanterie, l'ennemi ayant l'a-

vantage du nombre, je perdais du terrain. Alors je formais une colonne d'attaque

avec un des bataillons de ma reserve, et la baionnette nous donnait plus que la fusillade

nous avait fait perdre.
Dans ces combats incessants, j'ai eu le regret de voir tomber de braves soldats et

des chefs bien dignes de les Commander. Le colonel Lacroix, du 30* de ligne; le colonel

Capin, du 53"; le colonel Broutta, du 43° (division Trochu); les lieutenants-colonels
de Neucheze, du 8" de ligne; de Campagnon, du 2" de ligne; des Ondes, du 5"

hussards; les chefs de bataillon Nicolas, Tiersonnier et Hebert, se sont fait tuer ä la töte
de leurs troupes. Le gönöral Douay, qui s'est particuliörement distingue dans cette

journöe, et un grand nombre d'officiers superieurs, ont recu des blessures qui prive-
ront momentanement l'empereur de leurs Services. A toutes ces pertes j'en dois ajouter

une qui m'est particulierement sensible, celle du colonel du gönie Jourjon, officier

accompli, aussi remarquable par sa science que par ses qualitös militaires.
La cavalerie nous a ötö d'un puissant secours pour öloigner de la Casa Nova

l'infanterie ennemie, qui renouvelait sans cesse ses efforts pour nous enlever ce point
d'appui important. Les deux divisions de Partouneaux et Desvaux ont, ä plusieurs re-
prises, chargö l'infanterie autrichienne avec une grande bravoure.

Vers trois heures, M. le mareohal Canrobert, ötant venu sur le champ de bataille

pour juger par lui-möme ma position, envoya l'ordre ä la division Renault du 3" corps,
qui observait la route de Medole ä Ceresara, d'appuyer sur Rebecco, et il ordonna en

möme temps au gönöral Trochu d'amener sa premiöre brigade sur le lieu möme oü se

trouvait majöserve, entre Casa Nova et Baeta, car c'ötait toujours lä que se portaient
les plus grands efforts de l'ennemi.

Voyant qne j'allais etre soutenu par des troupes fraiches, je formai immediatement

quatre bataillons de la division de Luzy en colonnes d'attaque; j'y joignis deux
bataillons de la division de Failly qui formaient en ce moment mon unique reserve, et le

genöral de Luzy conduisit ces troupes dans la direction de Guidizzolo. Le töte de

colonne, formöe par un bataillon du 30" de ligne, arriva jusqu'aux premiöres maisons du

village; mais, trouvant devant eile des forces superieures, eile dut se retirer. Nos
soldats etaient, d'ailleurs, accablös par la fatigue; ils marchaient et combattaient depuis
douze heures sur un terrain completement döpourvu d'eau, et, pendant une lutte in-
cessante, ils n'avaient pas eu le temps de manger.

Cependant, M. le marechal Canrobert ayant bien voulu me promettre l'arrivöe
avant la nuit de la division Bourbaki, je voulus tenter un dernier effort sur Guidizzolo

avec la brigade Bataille de la division Trochu, qui avait pris la place de ma reserve.
Le genöral Trochu, ayant formö ses bataillons en colonnes serrees, les conduisit ä

l'ennemi en öchiquier, l'aile droite en avant, avec autant d'ordre et de sang-froid que

sur un champ de manoeuvres. II enleva ä l'ennemi une compagnie d'infanterie et deux

piöces de canon, et arriva jusqu'ä demi-distance de la Casa Nova ä Guidizzolo.

Un riolent orage pröcödö de tourbillons de poussiöre, qui nous plongea dans l'obs-
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euritö, vint mettre fin k cette terrible lutte, et le 4* corps prit ses bivouacs sur un
champ de bataille qu'il avait glorieusement conquis. B a pris ä l'ennemi un drapcMi,
enlevö par des soldats du 76" de ligne, et 7 pieces de canon. B a fait environ 2000

prisonniers ; et sur un champ de bataille qui a pres de deux lieues de long, la marche du
4" corps est jonchöe des cadavres de l'ennemi. La lutte a ötö longue et opiniätre, et il
n'est pas un bataillon du corps d'armee qu'il n'y ait pris part.

Je ne puis citer ä Votre Majestö les nombreux actes de bravoure dont j'ai öte tö-
moin ou qui m'ont ötö rapportös, mais je dois bien dire que chacun a fait noblement
son devoir, et qu'en voulant donner des temoignages de satisfaction, je suis tout
naturellement conduit ä parier ä Votre Majeste de la belle conduite des gönöraux de

division; aprös eux, des generaux de brigade, et ensuite des chefs de corps, qui ont ete

en si grand nombre tuös ou blessös.

Voici l'etat des pertes öprouvöes par les troupes du 4" corps et des deux divisions
de cavalerie:

Infanterie.
I" division (de Luzy)
2« — (Vinoy)
3" — (de Failly)

Cavalerie.

Division Partouneaux
Division Desvaux

Artillerie
Etat-major du gönie

tuös.

OFFICIERS.

blesses.

15

4

18

1

7

46

84

39

58

7

15

4

207

260

disparus. tuös.

» 276

» 150

3 89

> 12

4 51

» 8

> >

7 586

TROUPE.

blessös. disparus

1552 >

896 126

723 372

44 4

137 38

65 1

> »

3417 541

4544

4804

Le marechal commandant le 4' corps,
NIEL.

Rapport de S. M. le roi de Sardaigne.

Le 24 juin, tandis que les troupes francaises, sous les ordres de M. le marechal
Baraguey-d'Hilliers, marchaient sur Solferino, trois divisions de 1'annöe piömontaise
s'avan?aient dans la direction de Peschiera, Pozzolengo et Madonna della Scoperia.
Elles ötaient precedees par des detachements charges d'öclairer leur marche et de

reconnaitre le terrain.
La 3" division (gönöral Mollard) devait battre la plaine comprise entre le chemin

de fer et le lac, et la 3" (gönöral Cucchiari) marcher sur Polozzengo, oü devait aussi
se rabattre la 1" division (gönöral Durando) en passant par Castel-Venzago et
Madonna della Scoperta. Le dötachement envoye en reconnaissance par la 5" division,
composö d'un bataillon d'infanterie, d'un bataillon de bersaglieri, d'un escadron de
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